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Lepidopteres asiatiques nouveaux.
— par /. L. Austaut. —
Avec quatre figures.

1. Parnassius rueckbeili ab. Ieucostigma Austaut.

II est admis avec juste raison que la degeneres-
cence du rouge en jaune chez les lepidopteres qui

sont normalement marques de la premiere de ces

deux couleurs, constitue un cas d'albinisrae d'autant

plus prononce, que cette transformation est plus

comp] ete. En appliquant ce principe aux especes du
genre Parnassius, il est logique d'admettre que cer-

tains exeniplaires de ce genre qui, par la couleur

accidentellement jaune de leurs ocelles, se distinguent

des speeimens normaux chez lesquels la couleur rouge
des ocelles est de regle, sont de veritables albinos;

et que quand cette teinte jaune passe au blanc plus

ou moius pur, Falbinisme est parvenu au plus grand
terme de son developpement. Ces cas extremes sont
rares chez les Parnassiens. Ils ont ete pourtant
observes, quoique rarement, chez notre Apollo, ainsi

que chez apollonius de l'Asie centrale. Le cas que
je signale aujourd'hui, interesse le Parnassius rueck-
beili des alpes de Chamil-rlami. II est represente

par im male unique dont les ocelles qui sont d'habi-

tude d'un carmin vif, sont devenues d'un blanc ä

peine teinte de jaunätre. Tous les dessius du sujet

dont il s'agit, sauf les deux taches disco'idales des
ailes superieures et le lavis basilaire des secondes
ailes qui sont demeurees d'un noir ä peu pres normal,
oftrent une teinte grisätre, ce qui confirme mon
opinion qu'il s'agit bien dans le cas particulier d'un
albinos aussi caracterise que possible. Un cas ana-
logue de decoloration des dessins noirs a dejä ete

Signale par moi chez l'aberration caliginosa du Par-
nassius boedromius.

L'exemplaire dont il s'agit ici a ete capture dans
les alpes de Chamil avec d'autres d'un aspect abso-

lument normal.

2. Parnassius delphius Ev. ab. satanas (Tancre
in litteris). Figure 1.

Si les cas d'albinisme sont relativement rares

chez les Parnassiens, le melanisme y est au contraire

beaueoup plus frequent. Jl affecte, soit une forme acci-

dentelle et purement individuelle, soit celle d'une

race fixe, oifrant une certaine constance dans les

caracteres. Une des races les plus melaniennes qu'on

ait observees jusqu'ä present chez les Parnassiens,

est celle du si variable delphius qui est connue
depuis longtemps sous le nom ä'infernalis, et qui

ditt'ere du type par l'elargissement considerable des

bandes noirätres qui coupent les quatre ailes, restreig-

flant ainsi beaueoup le champ des pärties claires.

Cette forme qui, dans certaines contrees vole coneur-

remment avec le type, ä titre d'aberration, se ren-

contre, au contraire, dans d'autres stations comme
une race definie et paraissant dominante. C'est le

cas notamment des monts Alexandre dans l'Asie cen-
trale oii infernalis est non seulement bien carac-

teiise, mais oü il presente lui-meme une forme secon-

Fig. 1 : Parnassius delphius Ev. ab. satanas.

daire extreme chez laquelle le melanisme est devenu
iibsolument complet. .T'ai sous les yeux im exeni-

]il üre male, originaire de cette contree, que Mr.
Rudolf Tancre, d'Anklam, m'a envoye sous le nom de
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satanas et chez lequel le noir a recouvert la surface

totale des quatre ailes sur les deux faces, de teile

sorte, qu'il n'y reste plus aucnn vestige de la couleur

claire. La tonalite du noir est si profonde, qu'on

ne distingue plus que vaguement les taclies ordi-

naires ni les bandes transversales qui ont tout ä

fait disparu. Les ocelles pourtant sont demeurees

d'un rouge carmin, et les deux taches anales noires

sont vivement pupillees de bleu. Tout le corps lui-

menie, ainsi que la pilosite qui le recouvre, sont

d'un noir fonce uniforme.

Je ne sais ni par qui ni oü cette süperbe aber-

ration a ete publiee; mais, en tous cas, eile meritait

un ncm distinct; et celui de satanas que je lui con-

serve ici est on peut mieux applique.

3. Colias tunkuna Austaut.
Figure 2.

Ce nouveau Colias, originaire de Tunkun dans

la region Orientale des monts Sayans, m'a ete envoye
sous le nom d'hyperborea Gr. Gr., espece decrite

par Mr. Grumm-Grshima'ilo dans l'Annuaire du Musee
Zoologique de l'Academie Imperiale des Sciences de

St. Petersbourg, annee 1899, page 455, en faveur

d'exemplaires qui avaient ete rencontres dans le Nord
de la Siberie, dans la vallee de la Jana, non loin de

la ville de Verchojansk. Une diii'erence si notable

d'habitat m'a fait accueillir avec reserve la determi-

nation qui m'avait ete donnee ; et j'ai reconnu, en

etfet, en nie rapportant aux Annales relatees ci-dessus,

que le Colias de la region de Sayan que je venais

de recevoir, n'a nul rapport specifique avec celui du
Nord de la Siberie. Celui-ci, entre autres caracteres,

se distingue, quant au cf, par toute l'etendue du
bord costal des ailes superieures qui est de couleur

soufree, et par la presence, au bord anterieur des

secondes ailes, d'une tache amylacee ou empesee
(Mehlfleck) oblongue et rougeätre, caracteres qui

n'existent ä aucun degre chez le Colias de Tunkun.
Mais si ce dernier est bien distinct d' hyperborea,
il se rapproche, au contraire, sensiblement de vilu-

iensis Men. Pourtant il est loin de lui etre iden-

tique. Voici par quel ensemble de caracteres on peut

facilement ditferencier ces deux papillons. Tunkuna
<$ presente d'abord une forme beaucoup plus trapue,

ce qui provient de ses ailes proportionellement plus

courtes, notamment les superieures. La couleur du
dessus est d'un jaune fauve plus pale, finement sau-

poudree d'atomes noirätres. La bände marginale des

premieres ailes est plus droite, moins concave ä l'inte-

rieur. Celle des ailes posterieures est large, droite
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Fig. 2: Colias tunkuna Austaut.

depuis la cöte jusque vers le milieu du bord externe

oü eile projette brusqnement une dent, saillante vers

l'interieur, et se continue ensuite en pointe etroite

vers l'angle anal. Les ailes posterieures sont plus

sombres que les anterieures, ä cause d'un semis ecail-

leux noirätre qui couvre une partie du disque, au

dessus du bord abdominal, depuis la base jusque vers

le bord externe; mais elles s'eclaircissent du cöte

interieur de la bände marginale, oü Ton remarque
une suite peripherique de taches jaunes claires de forme
irreguliere.

Par le dessous tunkuna differe moins de l'espece

comparative. Pourtant le bord interne de l'aile supe-

rieure est moins päle; et la face des ailes posterieures

plus verdätre que celle de viluiensis, laisse reparaitre

par transparence la serie premarginale des taches

claires du dessus.

La femelle de ce nouveau Colias parait etre

inconnue, de sorte qu'il est difficile de se prononcer
sur la question de savoir s'il s'agit dans le cas pre-

sent d'une espece independante, ou d'une simple Va-

riete geographique de viluiensis. Je m'abstiendrai

de formuler ä cet egard une opinion definitive. Je
ferai remarquer cependant que tunkuna a ete capture

dans les monts Sayans, en fort peu d'exemplaires il

est vrai, mais en compagnie de viluiensis typiques,

ce qui incline naturellement ä exclure du probleme
dont il est question Faction de l'influence des causes
locales d'oü procedent generalement les causes des

variations.

4. Colias aquilo Austaut.
Figure 3.

C'est dans l'extreme nord de la Laponie que ce

nouveau Colias a ete recueilli, en meme temps que
des exemplaires de la v. sulitelma. II est de petite

taille (37 mm) et d'un aspect general qui le distingue

nettement de tous les autres Colias observes jusqu'ä

ce jour. Le <$, seul sexe que je connais, et dont je

possede deux exemplaires en parfait etat de conser-

vation, ofire les caracteres suivants:

Dessus des quatre ailes d'un jaune orange ecla-

tant chez l'un des sujets, et d'un jaune plus terne

chez l'autre. Base des superieures fortement noircie.

Tache cellulaire irregulierement arrondie ou angu-
leuse, prolongee en haut par un trait noir. Bande
marginale tres elargie au sommet, se retrecissant

sensiblement le long du bord externe, et limitee inter-

ieurement par un contour tres concave, sensiblement

Fig. 3: Colias aquilo Austaut.

dentele. Base des ailes posterieures fortement mais
brievement noircie, obscurcissant, par consequent,

tres peu le disque. Tache cellulaire arrondie, d'un

orange rougeätre, pupillee de jaune clair, et projetant

une dent tres saillante vers le bord externe. Bande
marginale tres etroite n'atteignant 'pas l'angle anal.

Celui-ci, ainsi que le bord abdominal d'un jaune
soufre vif. Toutes les nervures des quatre ailes sont

ecrites en traits noirs au contact des bandes margi-

nales ; et celles-ci sont precedees, vers le disque

d'une rangee parallele de petites taches foncees un
peu vagues qui paraissent etre le reflet de celles de

la face opposee. On remarque, en outre, au bord
anterieur des secondes ailes, une tache amylacee ou
empesee (Mehlfleck) allongee d'un fauve rougeätre,

analogue ä celles, qui existent chez beaucoup d'autres

especes. Dessous des quatre ailes d'un jaune verdätre

vif, avec le disque des superieures fortement lave

d'orange et saupoudre en meine temps d'ecailles noi-

rätres. Tache disco'idale de ces memes aiJes petite,
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allongee, noire, finenient pupillae de blanc. Celle des

inferieures arrondie, blanche, entouree d'iui cerole

brun rougeätre qui s'allonge en pointe dans la direc-

tion du bord externe. Les quatre ailes soiit coupees,

en outre, chacune, d'une rangee pi ('-marginale de sept

taches brunätres bien marquees de tonne irreguliere.

Franges des ailes anterieures rose.es, celles des pos-

terieures jauiiätres. Antennes, palpes et corps peu

differents de ceux des autres especes.

Aquilo senible devoir Tarier, non pour les des-

sins, qui sont identiques chez les deux sujets que j'ai

sous les yeux, mais pour la teinte orangee qui est,

ainsi que je Tai dit plus haut, eclatante chez Tun et

beaucoup plus pale chez l'autre. L'examen d'un plus

grand nonibre d'exemplaires permettrait sans doute

de relever des changements plus notables ä cet egard.

Cette espece ne me semble etre voisine d'aucune

autre, ä cause de l'aspect special des bandes mar-

ginales, du noircissement des nervures au ccntact de

ces bandes, et de la presence vers les bords du dis-

que des quatre ailes des petites taches foncees sig-

nalees plus haut. Ces meines caracteres, ainsi que

la presence d'une taclie empesee au bord des secon-

des ailes differencient, dans tous les cas, tres nette-

m ent, le papillon dont il s'agit de sulitelma, dont

il est le rare commensal dans le nord de la Laponie.

5. Psilogramma increta Walk. v. serrata
Austaut. Figure 4.

La variete öüincreta dont il s'agit ici, et qui

est originaire des regions meridionales de la Chine,

öftre un aspect tres different de la forme japonaise

que je considere comme plus specialement typique.

Elle est en general plus foncee et plus vivement

marquee que celle-ci. Ses ailes anterieures, en dessus,

sont traversees de deux lignes transversales doubles

chacune dont l'une de forme fulguree veis la base,

et l'autre profondement dentee et curviligne au delä

du milieu de l'aile. Une troiseme ligne simple, brisee

et irregulierement formee, traverse, en outre, l'espace

compris entre les deux precedentes. Cet espace est

plus brun que le reste de l'aile, de meme qu'une

grande tache apicale subtrianguiaire, ainsi qu'une

autre qu'on remarque pres de l'angle interne; et on

n'observe dans cette region aucune trace de ces deux

\

Fig. 4: Psilogramma increta Walk. v. serrata Anstaut.

longs traits longitudinaux noirätres qui sont toujours

bien marques chez la forme typique. Les secondes

ailes de la variete dont il s'agit different moins de

Celles ^increta, quant ä leur couleur et k l'aspect

de la fache anale; cependant le bord anterieur ainsi

que le bord abdominal sont nettement teintes de blan-

chätre. En dessous les quatre ailes sont traversees

par une bände transversale brune, etroite, courbee et

profondement dentee, tandis que celles des exemplaires

typiqnes du Japon montrent deux bandes paralleles,

plutut sinuees, et n'offrant aucune trace de dentelures

appreciables. Le corps, les pattes ni les antennes ne

presentent de differences valant la peine d'etre sig-

nalees. Sonata constitue vraisemblablement dans le

midi de la Chine une race geographi<iue üincreta
fixe et bien definie.

6. Smerinthus tatarinovi Men. v. flavina
Austaut.

Un certain nonibre d'especes du genre si impor-

tant des Smerinthus offrent deux geiierations dis-

tinctes dans le cours d'une meme annee, l'une au

printemps, et l'autre en ete. Quand ce cas se pre-

sente, il arrive que les exenqtlaires de la seconde

apparition sont beaucoup plus clairs que ceux de la

premiere. Ce fait se constate chez ocellata, populi

et surtout chez austauti, espece bien tranchee du

Nord de l'Alrique qui presente dans sa forme estivale

une variete presque tonte blanche.

Le Smerinthus tatarinovi Men. semble etre

soumis ä la meine loi de Variation, au moins en ce

qui concerne le Japon, oü cette espece est indigene.

Je possede parmi des exemplaires de tatarinovi qui

ont ete recueillis dans cette contree en juin, et qui sont

tous fortement verdätres, un male capture en aoüt au

meme lieu et qui contraste vivement avec les prece-

dents, en ce que toutes les parties claires des ailes

superieures sont d'un jaune paille, et que le vert

sombre des parties plus obscures est fortement teinte

de brun päle. Le rouge des secondes ailes est aussi

moins eclatant que d'ordinaire, et le bord anterieur

est lave de jaunätre. En dessous la couleur verte

est remplacee partout par jaune citron. Ces chan-

gements atteignent egalement le corps tout entier

qui est jaunatre, comme le fond des ailes superieures.

Jestime que l'exemplaire dont il s'agit appartient

ä la seconde generation de l'espece, ainsi que l'epoque

de sa capture semble l'indiquer, c'est ä dire ä une

variete desaison tres ptobablement constante, et pour

cette raison j'ai cm devoir le designer par un nom
special.

Acacias-Geneve le 30 avril 1912. Austaut.

Ei-Beschreibungen, sowie Nachträge

and Berichtigungen zu anderen (Lepldopt.).

(Mit 14 Abbildungen.)

— Von Viktoi K J- Richter. —
(Fortsetzung.)

9. Calamia Iutosa Hb. (Fig. 7 a-d).

Am 12. Dezember 1910 erhielt ich durch Güte des

Herrn Lehrer B. As tf aller, Meran-Mais, 6 Stück

Eier von Ceti. Iutosa Hb., die mir zur Untersu-

chung übermittelt wurden.

Fig. 7: Calamia Iutosa.
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